
tri Mepe&'c8 dc rire de tout> (le peur ciêtre obligé deu pleurer.

D)ieux 1 Quel co)UP de temlps I Savez-voua
(lui il reconnait, debout auiprès (je I'inpgex-
reur idu Maroc et habillée est eultanu?-La
fille dut coiffeur de l'aribl B a passion, Ba
eeule passion 1

A cette vue, il prd la tète, demnande le
ullaitre de l'état)]iaef-gtn t, Pie trouve devant
lui et soluble presque là la renverse eni re-
conîtaitiSant... qui ? l'auteur de Pa tète,
accomlpagné du rîîécanicien qui lui a fait en
langue et @a inlchoire.

sua, coupe le O ie avec lion cout[eau et or-
donne A l'équipage dec prendre li strer; l'ie- 1Dubois raconte lion histoire dus coup de
quipage, iourant (le peur, croit que c'est j abre dit sultan. Le trous deq corniea avait
le grand diable ei, piermonne, et obéit, ' bien détérioré la tète die bois4. De plus la

Le voyage tt d'abord heureux ; miaili vers. peinîture eon-ît.mençait il mécailler et à se
la titi dlu troisième jour, une furieuse selin- boursouffler ; cependant, le scu lpteusr et le
pête sý'él 1eva. l'«Eurus, le Notiie, l'Aqutik.n, Mnécanicien le reconniure-nt. Ils lui appri-
les tourlillotip, les nuLt-s qui craqaient. rent que, forcés par des revers (le fortune'
enfin tojute la porcelaine fut cantsée; ça da Je »'expatrier, iis av-aient nioî'té un cabinet
tou. l)uboîs, miourant de littir, s'était rei le figtre, de cire iiiecaniques ;que la ffile
fë 1rusé daup ma oliaibre et se proinenait ,<. du coiff ir de Paris- était tout bunetiient
dansq coîinne un battant dans une cîocîîe, Iune figure de cire coiî,e les autreg, et peu
au lioint d'en *avoir un sual aur coeur uf'r- rre ±r u bînt'iiedeîe:g.
r:lls nFrir ellt un couipfit i-r sii îý,ri ''oîîet'e is'tra~ id

qd'î "Picr. % teti ie, aî ant, 1otn-îatric.'<i en qualité de gardien, soit ci, qua-
se~cnres l' laîî~-î.ît ce t,,:ý lit' dc figurv de cire. Il refusa leurs offree,

pc'We ai> Iiuint, r~e qui, lui douilla la ptuei~It les pia seu leîî,ent dt- liii réparer la tête.
d' r'p*Ces(.' bra V3 a~' ilenuand 'els Ilei. sreit (le se

Ar, NVi le0lk. :v>uitI10 -pi nir( flut )- renîdit, à è- désýire ; ils îpîu>tèrent lat gêné-
u~il:,' v>> agt ' ;.îc'.d r Ica t.u r.ît au punt dle lui faire Une téte e 1f lKÀSi

iuea~ilc ;î,,~ ~lusi iles. Avc u'ne langue mUCUN-, un e vis'
(t- UT EXH[IBITIO N 1. ac ier t tun oeil de verre, ils chiangèrent

or Tir): û.4 traits enî Ceux tl*tiiejeultill d qlz
A 'TI LO K-MA ' zint, litignire-it la figure eii blanc de zinc et

F'n 1;1- M'al l e Ixntrnit de blxbi'< : ait- (-n eziril2in, lui tirent deti couleutrs, des 1lèvr'-s
SUne notice où tin d:mait qu'il était erî,aciflcse, de j.>lit Butircilts, et ajoutc-relît,

iýAU Wui, ptq(lave bvscenet d'une anti- à tunt die géiàérOEité, klLe niagîifique per-
q~ u'il Couîrait aussmi vite qu'un cerf, ne raqLue ;t lit l'ouïs XlV chocolat vt tle joliee

,Iiv:iit <litetic lu;zerne t.t der ftin, et que ses pettu.e reioubtachet, noires a crocs.
Coriieî afllngeaieît d*uil pir-l tout, les ant@. A insi ficelé, ils contluiisireî't Dubois chez.
()n offrait de le vendre à unt cabintet d*iîih- le eonutl die France qui, cette fuis,, prévenu
t'eire 4-1turelle pour trois moille dollars. On par eoux phyBique agréable, le reç-ut bien et
ajOutait tuuteli8 que ce lie ecrait( 1 ueqtiaid fut bien torcé de croire l sont histoire, qîuand
,il auirait fait des petits avec une ftîuelle de le 6culpteur et le nAéCaiîicirn lui euretnt ex-
es race, qu'ont attendait par le prochaini na- hibé les uertificats que le coloissil leur avait
vire de l[il.donnés conmuac réconîpensedte leur habileté.*

Pýendanbt un an, DuIboiR Aut promlené (le Le consul fit tèqiper un vaieseau a trois
""lle ri) vlle, niaingeant dur foin et de lat lu- POt8 l'Our raîîîeîîer IDuloie en France. Le
£Crrne, et logeant à l'écurie ; las (le cette sculpteuîr et le inécanicieni vinrent le cou-
vie, il M'échappe %lis jour et, va se proinener duire jtit(It'i vaiseau, et ces bravea gens
(faits lit ville, Il voit du1 inunde attroupé <le- le forcèrent d'uîtcceî,ter coiiuîe sou venir tin
vauit Ulie butiqule OÙ Uni hoinniie jouait de s'îîge à inécaitiqtîe qui digérait tout seul.
la grosse cisse, annaonçant. utie exhibition lis se stéparèrent tout eii larikes.
miagnifique de tous les roi, reities, princes. A bord, flubois nit traité connme un priti-
et priliîccesffle i 1a terre. Ça coûtait delix ce; ofhiciers et intClOt.9 ne se lassaient P»is
8*111. l)ut)oiq eiltre, dans l'espoir d'y voir (le liii enîtendre raîconiter ses avenituresq <ton-
le roi (le France et de titi conter Bo his- niitit4im.

FEUILLETON LITTÉRAIRE.

HISTOIRE

L'Ini-alide a la TCIC de Bois.

il V avait au bord <le la mer unt vaisaeati
à rois ont-4 attaché. Dubois muoute de,--

Biographie de Pierre Leroy.

Pierre Leroy est lo fils de '1. Leroy,
père, et de 3Mne. Leroy. Il a vu le jour à
Charenton, la 1 er avril ont ne sait de quelle
année. Il fut i'acciné et sevré en même
temps, ce qui ébranla fortement son sys-
tème nerveux.

Pendant la guerre de 1870, il fut porté
deux fois à l'ordre du jour de son batail-
lois: Io. pouir avoir voalu redresser à lui
seul la colonne Vendôme; 2c. pour avoir
voulu mettre le feu aux Eaux de Ver-
sailles, alors que les Prusxsiens les 'aisaient
jouer; 3o. pour avoir introduit dans son
régiment un diable qtîi logeait dans sa cu-
lotte ou se pouillaji dans sa veste ; 4o.
pour avoir mangé dleu pâtés et des confi-
tures avec la cantiniére du régiment; 5o.
pour avoir remplacé son chassepot par un
gourdin.

Après avoir quitté l'armée, il résolut de
doter les anthropophages de l'Australie
d'Un nouveau système de lecture, mais un
vent contraire le pouszsa suir nos rivages.
Après is'étre fourré quelque temps dans la
cuisse do -*Jtpîter Ouiimet, il s'appliqua à
la mnédecine et (ltcotivrit que les pleure-
sies et. les rhîumatismnes sont contraires à
la sauté. (Voir ses écritâ.) Ilse fit ensuite
architecte et conçut le projet de bÂtir une
forter'esse sur tit r-oc f n'uc<' ssib!e. Il quitta
ce projet pour se faire chian-4oicir. Il dé-
buta à l'Institut Canadie-), mais a pièce:

Çi m dé'mange, eut un fiasco complet. Il
cherche actuellement le rapport intimne
qui existe entre les lettres, les boubonà,et
les assiette..; cette étude lui preèidrký_Iquinze anas.

Au premier jour il fera paraitre les ou-
vrisges suivants :

-Hlistoire de toutes les bêtises que j' ai
faites (laits ma vie, en 25 volumes. Impri.
nié chez A. Côté & Cie.

-Recherches sur mca clichés de l'an-
née dernière.

-Leï bonheur (le faire la. désolation de
son père.

-De quelle manière j'ai emberlificoté
ce pauvre Outimet. Confidences.

-- Preuves que l'orgueil est une v-ertu.
Otuvrage théologique.

-L'armoire magique pour- donner des
coliques et des vers aux enfants, ou sys-
tèmne dle lecture balié sur leu confitures et

;e suis* intelligent. lîceme.



-Mýoi, je suis utin'gaçoi.d' rt, ro~t ~tii m'

>«fII6l oiz françis qui ýIôrnt plus Ott

Uin Ministre de Poids. lier.; ticSe glm'irc's 'tiuls el peupile mr clit>emr ititi 'îmm i.

civilisé soiuîiîQs nous. Mar

Vl'tonor.uhle )Iinistre' Fo)rtini. emèè1reŽ-.- __ - -'flm~l~~*

pi'<'terii~ caadienesUn Ministre de Oftlioit:isn 'À mt"l1-i-iirt-mm Vrîtrtd'oij. dit on. ries sulcès uIprés mies t t u 'r ~î . >'m.îmi îtIitrlu

lel',il a connu i.isette. 01n nie dirait ]a' riItie(lgI4l,

ininstérieIle qu'il fut tin I)onItni n .1iiam mt mvnîti ''<ab

Ce niiii"î:rc. It-in tlitbtrf, ai deerat î '.rrîa'"ttti> . :reu t ~
qui vit àe1 ' .>îl'é Le gis-Iat iv comm"n e 'nI *1rn c d 'uîmn p as' rgi t t et Çttmt' i Rt ala s i . > 11t '

ami îîu ~i m pie t arn.'q sa iglii mt- et < rues di 'I,î i.'h it il.:I i tei. .; ...
la 1 n a stiùt ml-re. (le 'îm-eiflt'r.Vý .' tî''m~ du Ni.j '':1,

am u ti i ii! n r ~ i n n p i ttimm 0i Vili II.im te fai tm- '.1 t.': V.,n l <tt:

fait aînt'î,m!ç'r utitiî dans Vé.iiti"t ptt i le eim,îs re. - D'm vo~**,l~.lQ ee I

inefltire et tonit: oîtr.i- réîiècîmn itr? ? ? ? . .~ .iti ipe

1l tteurc's. . 3r.. il seý plonge dants i catt 01 'li mt que )I, . EItmîit)t.....î uîl>
et -e f.i frotter it coutps dle brolsse p ar tit iiv'tM /i>zi'l' .F .Tm~.iî,ts iiltr~ett

rnezsaztr dlont irous taisoi le noin u r (l' mttieIcJi<t 1.1v; j'Ili t l latZis il~ > ~tm't~pm' 1  11rtrn

inéniager 9s1 fierté iureaucrietique. tiiZ-Itt. . titttitti~ît,.<,>

3f. Fortin verît, i fa proe'lîi-.ine session ne'- La &laetinn duiti com:tu t A'~ 1,11o. Vii:.rmen l.triit* iil
pfts emplir aussi tieî'nihitquenieut le faei' nobi iiiisttt' tt'&'tI*m u sv- sur i.ti t- 1<tr ii t cmmte ii iar

,*t'tt' î» ttttîm i(, 'l jtm m

Quand vot co~ntempleiz ee front reývetir, -ila elmitlera 'i'atle,'r.1it >lr> îi'

vouLs te ernvez' a (lm ants lest nli-iitations liaritins litmprm,1i-t. t't:ît-m''N.

profondes (le 'iîoinnne d'Etat. ép'lmrl',î':iit,êjivmr, rii,- St. .u
Il penîse à prendre li Iiitî. it'mut armitm c daii. limre'î'tr

__________ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~I t 'mî ifIorat ll;tttt., ' iiQ' Xu')-L ltiltimi.tr, mi 'tîî',3.>>
- j ~vtie? Quii lla.? LIt famîý.eîîX V1ler t .'. >til Z ma ' ol'emitilm aux, l Ti\ * I-k1e i.r-

.Amrant des Muses. (.,x(, 10.4 î' d tmin ' ln a Conmr 'le: circutît, nt* (l e r'îî-'.qlt-r It' e.'t>'' i
I M.AIfm'dCtuitiv. ltîHm' , tumtmîîr' ageimi, mm.st lui qui i11

Balz.%e(li quelque p'art qu'on peut r .orn, i
niaitre le raraetère eItuîî homme al sa dé. !4.i:: %air- t '''.~-.,it ''c'm''ts-vr'm e .

marcie. alissi bijenm<i'Lt t'tîé!1.0poniti' h 1 n . :..it dlt. îit.'.,~~ ~

un il observateur.-'.'r ,mîtît tt',tmi'r m'''t.''''miimtmt mtrqi(i'tilri

piètre, ratatiné, hâve, recoquiîit'ull', imuotî s LJ 1 l (!'uiit. S.A t.o
gri commue t*arbu)tet d'utne terme lit''rile.. az* 'avnr ,.. 't'.n
figure pâ'lotte, à l'ar!il inatîe'lit'? ait frrnt. 13 :iei~ me hir iit m.r'ttii;t',.P u 3i>' ïti"''.ii .s ' t iî.
bas et fuyant, qui lai.ïse er'rier sur sa tèvre, m:iîemt:tt*i-rolit J,11titttéi aîiitt k.' failli-

tt

cente, qui rase les nmaismns> cenitie îttip t" rxe"fi'.iz mîS rak'î;itm"wr m'-etulq
ombre, ein niythe futnèbre, titn i'f tî r"t '..stili QIîi l"mmite't I.1u<ettîî''rt l'
sortgemr: crotté jusqu'ià V<"'liiîle comme prf'nit Ii sa grandme bullît I'rie.
uin (.itingoiie i'eluo' dlans t d' Onîîi'm lr iqtm prN. .1tltîin limmî'ie.~
oeune littérature btardi'e - plaignez-le, l'~i t t'i lk le ,''' Y:0''tî If' > e l. 3'.4.4 ilhltir''t-i 'r 'tl i l(. (lmt-e
c'est ltn hmommeît dl- lettres invoinpài . j(;%: r'>, polir étini t ' ii)ittmi' :nieti :> ''~ut .' y n'tmt tlf';.rtsî' ttIlt 3 hi

C',st~ JACQUES A UG ER. WvFî> net Illup. à Tmont (ail /um;itc.'l IiiiS
A quoi penîse-t-il ? A mes sornettes. Le puiie tif . J. A. Ttmrr'uîî, ra~lait ;liite a nfjnîc.

Pimlfedernif-re, sit~~'mmé prir * J.J'
- - - Piméamîmi,', avocat.Ct' rt'nilt-ir el. ~ 3f Z iaqmt"î emr cri ixumirittiirri't t

.Nos Aloade de tll dlire à Ili Ilttiee, taf i (ltett J1 in- vtmrtn, 3f,. .1. t%''îtotm 'ti 1r m
qt it'è s r Futrttge qu'il tt 1'."u, iiîîmîmml I'.- ýi caîve ài ta% gi4'rt'', t ''. 't

M. 1.1. Taschereaum, dépulé au'X C-0111 en illugile polir utrm uila'rei

muneii, ser inôtYOTi ue lire fait aiîîr 4tniim<mmmi in-trit rw''iime Lmtlîtcr 't Olu Jit qmu' r. A 11mtitit'>( Ptit i a(lit li'ac
le cenaour des oers Panas penser ,a ('m'et-- "''t'AIttu n de Ii 3 iitmrv''" îmmti'>.um'il çeê- . t~ tem mtt mme vi'm'ttiieit ' (lotill' -:ic 1"
rigpr tes siennes. Il devritit se montrer, ieîetmesc$imeg'î i't-t''.cetttim 'im:'.OiîeY ( 'i i'it'

plus indlulgon t. Un galamnt homm nlleaniirlmt dt>isqtm lmm I"tm me ftt'
fait jamais te valet dît bourreau. 1t cle Ct.t m lgî e îsi qutmali té tt(!te'tiS

.Se rnPpielt.ii cette avenîture iiri'i%*ée heur de tabac.. . . . Eouut ~îm i îlt tii VI'tii
dans le cointé' de Bettectaiuse, aux d1er. <1e i i1em mt j î t''trettliu
nièros élections. Il. T'asclo'e.t ie miontl.ü La faille dle Lîéry doit otbserve îutîH le.,; dermnier', mtiin le potuvoir le paîyer.



LLm i..; i tv ,'e 1îarritris moneIlýrpe , a- M . Geoige HIm l.ert,! le îîùuveaîî G liath, tale on. Lil constté les différentet dêg.'
~îm~: mîîu1digiliie <otîe ctiti mi~- cnadion, veiîtintroduire l'elîseijpiconent de à la pýri2on ie, Gampjé lorequ'il y passait. I t

ait il io!memamtd i nmii au ]la mueique à la chinjoisc,' dns ce pays. eul'dliut c que M. Moreau n'ti -
JJir httt i~ jiiiiia à sOi Aîcitnlien 1jil.tre d'accord ýtii- ct'pterii auIcuneI d ecg chargell sanj, cori.-

* i~e 'l lt qui'aliIt race iitpAi- livant luii. tititer t'es diflièretites fonîctionms actuelles.

rý l i ý1r hli race' iii tnemi ne nu* dnrti C
î'.~.~.Qi.l.u.''isera. 1pttilié- par 1).
m-vc l':pîîrohîtion de Baîtcclî Faits Divers. Dépèches Tlégraphiques.

lîrîOî ~ ~ ~ 'jstl,îo %lt-lrs-.1'ijeix,'uier, I>tijt.ciie ell'A<;tiie nni 1. tOA nô.

Lo 4& d at t nuîipin dI nPiw , fi vcie riî ol' Ottawa, 30 nuare, 1876.
L'lit -Iit ,'n iu'ts*tfi îcîurtosjusiri~ nneaita ici danis la capitale. ut.

f-r ine î t i mi ids( auàtîs ôtil t tari.Ganea
ilfl.t..le.." de Mi. 0J. Cielest ; ily neie 'l îi~~î ~ tî tiîiî- renicontrtii p>-tolt vienit d'avoir lieu C;

:îvl!ll I.uýlt.3 A mîrtît le cruî re les lîoi.tibles M.M. Fournier et Jatg
~~ îmitt. 'i~~ I îî M Ilich eert ('ît i , . lai Baîtî1t vin La caume dn inidu remionte au bail.

tmmrOitliS ii~ '' N e. 11î i :mmiipu il ai d ~ e 1 ;udv Iiittflunîî. UnCe vive d îicuswin ~
- tratfht iqui lili appairtientt UNEt ut:nî.im Tlît1 .î Qi.Tîî:S e . ïre c mm eux ummemiu:rs mutr la grua<îtr ne -

Ace litre ii- lm viir. mt t;îcil -utici-t iru e. . île leur ca-q ice. M. Latîgetin Jr '-
- I ~Coniut Ni. .11 ilus. r(Cl . c'!1, i.i 1. itudant qutil tî%ait. dlru;t de lîrescripîiuri, I.'

fl,:ff le loi leisitire réifmm, -d'unte tmaigrt-'ur di' j -ti vus ijnr pii vura 1 ien iltii , plus viux es a tyant pri-

it eîl le titre 11*ît1 granud dr.uimic en cinq gentite. Il e(5! à lai viiliu de decveir mii,- li" MNI. Futiritit-r jurant, aur contraire, i:
S't ,r %.PIlj'[um. qui d'entt d'etri' pliaite ; çli. 1 lîrîtîl jtir îlaîmr C' m is qi el", ca-qîli etlAî (le lacttire plus~ récentte,

'i i'titieet fini sera re lîré sen ti a ptîê Irt r rutH m à 'msil nu Cm îm î latri ej4~y- Pli, plttis t tit t deait jîri-suit er il 'o il:
1mîîs e ri v de jC atic îmrPm e r siera vm m- ra nces mlot t reutpli sit M. à!t A~ W w . Olitme O> ms co ~mvad.la <iîsci!l,

wP In. Eue lîtt n.U uumîdit levuctiitu1  lie-toil renuinte t; mm lesleatx jmiîr dui devtint h4ineilt îsrîeit;wiuù qu'un écliî,

weast de Nmti jctA. Iprimienil Ll' m)t u i fi.lae dansins lîi gCti dcu canrt.

- ,n ra)m.lm mie -uvil1 I1- due0l a eii lieu i-e fatim ; les ileti
Oit ftil ilmiruîîile quîe NI. lloiior'ý lel leuA, chaiimlii cmmi ers:. de lemrs ew m m Yie.L

voytgr fIu îVit latte lAiîri1 ut- T îîtm-îrc>:.- 1 .'uruotîe, piteli dle M. Fotturayaitt raté, il a dît1
luSî,qu'il a utPriri un faix juimrs.J mr uîn~ îaiî. ' çi tîttia dipmren.iiî m'es:ir le feit dic s.ûre tvvîsaire. La lalhý

t-t rltiti'iiltt ti.ii'à jouiir oin pttix. homre tiv'1l ii.'iit~~t lt t.t a i titi dî pst l-eM I La7ui-%-i1 vii aenlevé. ii par

le at îmme l*:mi1 soliti'l, et ài cet C. Y d lai clucw~ nwi u i.r'î crtti tttitlte de' cari- tic m.irWin. tilti c-ýqii de M. Foîtnrier-
ùt, êrtal hriix dn Ii, «timrIs, t. L i llt iaimtvnt iiiOi parti t viet; N Ottis vi'lons die rnon îtrier M. Baîtie ii

ti;i~siid~M.Pitliîp l'iltir, naciumîî 1îmeti atmi Pouirtlr en ut er tilt. Noin. lrmîuiiat, qui ets iimit pur :eîvir mde

Sau vol. sîmr. - l- i iad îrtm.'hain iittitt'rm. It,>toîît iL M. Nel.ii, (le la battîerie ijétc.
ilîî.cîorx. l)m'mi- <' raitîî'iuim'umCliiurgie iîe lài circon tstance. Toits di vt'

IL. ~mmm limiaile, mmîrchîîîîl e î-mtt- t. nouis ouit lîtit tort (îitityiè., le premier-(,

ý!l1,;J.i;art;.- Notr Ilanki-, ille fltte in canomt Tqi .rf. ù't- im catit upu% Ptlüevràvslcer-
t~;,m~f ~îi i uvittî'raim;iimî,,t iarti himie.Imarce mqm'il luii serti ftmîm. ie porter h

t; ied. lu pae imlnisut .r le tlu.i, îtl dei lit-( , jour des raimteux le t.itte (u le M. Foutir-
bt cberi i i m ptitra (le son lirticititiîn. Avia-MImue Tîtreite dlmîtm-av qs j'elim tuier ;le secondm, palot.iur !,, perttc

- ,~~~~rt nepsra re, <mii5tîllut; ttcîît ltfuetim I Soit Arouqn)ttjil ciirait. die suis chapérg
ii-îu ittt'h~ ttip~rt iihtis m..ltt bri pr ~ii fil -~il~îtte:um'.lm dos paur ce iriiier (Le f.olt- jr ùr d'avertir qu'enî

uttmîr d~s .-iis e It isomstî--ùî ~ Jumîum4silie à iar:en t '1 timi-utr h m'ttit emtm.-tmllmeîmci- le dit lorgnton tic petit tre à la
hîtitru u Ni. e.itta Prm, d'pç~ii~ jiiit àiu..; coutirt-r le î ime.lt-oi- dlispotsitionm titi pubtlie qui doit a.rsis;ter i lat

sritipirîr îhtriciii.r, si piutanit <limîrîsellem. grandiie ru 1 e i tmiti in domntnée procîtneti-
t tit à lit btarrière Ste ]Fi.mve. lemt- M. T1.

lnrmtm'~n. ii iiiitiiui-s e~t prut t1ile-? Mi!mt iitrc:-lihtie rumieurs N ot.I>uîis tune lirociaiie eormepen-
Vai-tl fillimmr auittmire la prochtain îîu st'u5tmu cilme le mîîidi auiti l~et W. lapîrcliîumî

ml ctLmm'î. iv jmu nome de Morcat ê*t enie tîe-t' ilaiicp ntous vois.. dironts iti îmot de la phly-

le iftiuttLtuii I mréiaire dut lhreiit dets lT umvimtx 1
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